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LE TRAVAIL DU JARDINIER À PARTIR DE QUATRE TRANCHES DE VIE
(Jean-François CLAUDON)

Le travail du jardinier amateur

En quelques minutes, parler du travail du jardinier n’est pas réaliste car un beau jardin, a
besoin de soins quotidiens et de quelques gouttes de sueur.

 Les sols doivent être aérés, ameublis à la bêche ou à la pioche ensuite il faut les dégager des
plantes colonisatrices .

Quant aux  plantes, suivant les saisons, il faut les semer, les repiquer, les tailler, les nourrir et
les protéger des parasites ; se sont des organismes vivants  placés dans un milieu artificiel pour la
plupart d’entre elles, donc relativement vulnérables.

C’est pourquoi certains disent : c’est beaucoup de soucis pour un bouquet de persil.

Mais, comme toute activité, au delà des inévitables contraintes, chacun peut trouver son
plaisir dans le jardinage, pour certains c’est une saine détente.

Alors que pour d’autres,  le jardinage deviendra vite une passion, un besoin presque vital, une
communion avec la nature.
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Je dois préciser que je ne suis pas un spécialiste, j’ai toujours  fait du jardinage mais comme
monsieur Jourdain faisait de la prose, je ne dois pas être le seul dans ce cas, aussi je vais vous
résumer mon expérience du jardinage loisir à partir de quatre tranches de vie.

Un souvenir d’enfance, me permettra d’aborder les apprentissages, jamais terminés, du
jardinage. L’acquisition d’une maison avec jardin me permettra de parler de leur création. Les
week-end au jardin seront consacrés à l’entretien et aux adaptations plante-sol-exposition. La retraite,
généralement associée au jardinage, nous permettra de réfléchir aux apports du jardinage dans une vie.

Mes plus beaux jouets, les plus utilisés aussi, furent des répliques fidèles de la brouette et du
chariot des cultivateurs de l’époque ainsi que d’une bêche d’un râteau et d’une pioche fabriqués par
un père menuisier mais surtout éducateur car il mettait à notre disposition les moyens de réaliser
nos projets. Ainsi la libre disposition d’un jardinet me permettait d’obtenir quelques fleurs simples
à cultiver et des compliments dont je n’étais pas peu fier.
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A tout âge et dans toutes les situations, jardiner c’est apprendre.

Support pour les actions de réinsertion sociale, le jardinage peut se pratiquer en toute simplicité
avec des recettes que l’on respectera ou que l’on fera évoluer vers les sommets de la connaissance
botanique arboricole ou horticole.

Jardiner c’est créer, en particulier lors de l’acquisition d’un pavillon en périphérie urbaine.
Les travaux de construction ont laissé un terrain bouleversé et si dans le meilleur des cas la bonne
terre a été réservée il nous reste encore à modeler le sol tout en sachant qu’un terrain parfaitement
plat est sans caractère.

Il est souvent utile de prévoir quelques niches  avec de grosses pierres ou des souches d’arbres.
Les arbres seront les premiers installés. Ici quelques règles simples sont à respecter car ces

plantations évoluent rapidement et sont la cause principale des litiges avec le voisinage.

Les arbustes de moins de deux mètres doivent être plantés à 50 cm de la limite du terrain et
les arbres de plus de deux mètres de haut à 2 m des limites du terrain.

La diapositive nous montre la première installation, 20 années plus tard aucun de ses trois
arbres ne subsiste, les deux premiers se sont tellement développés qu’ils furent abattus quant au
troisième il est totalement sec, grillé par le barbecue ou la canicule on ne le saura jamais !
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Les week-end au jardin

La pelouse semée, arrosée et nettoyée fut l’objet de soins attentifs. Nous attendions un gazon
régulier et homogène… Hélas ! à ce jour il reste un tapis de mousse, malgré les coupes régulières
faites avec  la tondeuse qui avait tant de qualités, bruit et pollution exceptés.

De week-end en soirées, le jardin s’est transformé, les hortensias se sont installés là où les
fougères résistaient à mes coups de pioche,

la pelouse est réduite, la lavande et les iris ont aimé les bords de murs ensoleillés,
les pierres de rocaille se sont rapidement garnies de mousse après une enduction de yaourt (nature).

Le pommier s’obstine à donner des fruits qui font le régal des chenilles et petits vers.

Les groseilliers plantés en bordure en remplacement des éternels thuyas fournissent de quoi
remplir la bassine en cuivre non étamé pour faire quelques pots de gelée.

Les framboisiers qui ont une folle envie de s’échapper vers le sud comme nombre de nos
concitoyens) permettent de délicieux coulis.

La menthe placée dans un pot décore les desserts.
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Même si nous n’espérons pas les récoltes des jardins nourriciers de nos parents ou grand
parents , nous  pouvons toujours récolter une multitude de petits plaisirs qui vont de la décoration
des tables et des mets comme le montre cette toile du 16 ème siècle

au rayon de soleil matinal sur les fleurs encore perlées de rosée

Le jardin est tour à tour : terrain de jeux pour les enfants, lieu de création pour le ou la
passionnée, toile de fond pour le photographe, espace d’observation , d’expérimentation et de
découverte, mais aussi porte ouverte  par les discussions spontanées qui s’engagent dés les premiers
coups de bêche.

Pour toutes ces raisons et pour toutes les émotions vraies qu’il est en mesure de nous donner,
le jardinage est une activité artistique à part entière qui doit être considérée comme une valeur sûre
à développer si l’on pense comme Dostoïevski que «la beauté sauvera le monde».


